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Présentation 

Menaces? Vous avez dit menaces? 
Christine Champagne 

\ \ T \ous recevez un bouquet de roses sans mot de l'expéditeur. 
I———'Un inconnu vous adresse la parole. Vous croisez un chat 
noir. Votre nouveau voisin a vraiment une sale tête. 

Vous suez à grosses gouttes. Rien ne peut freiner l'irrémé­
diable. Vos souvenirs refluent et vous barrent la gorge, une fois 
de plus. 

Ceux et celles qui se sont promis d'avoir votre peau se sont 
ligués. Vous n'y échapperez point. Votre destin se jouera dans 
quelques minutes. Dès que vous aurez tourné la page. Petites et 
grandes menaces quotidiennes, insidieuses et ponctuelles s'ali­
gneront. 

Elles vous pointeront du doigt. Vous serez le coupable et la 
victime. 

Vous verrez, les auteurs de nouvelles vont au delà de ce que 
vous avez pu imaginer de pire. Mais vous pourrez dormir tran­
quille. Tout n'est que fiction. Enfin, peut-être... 
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